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AI INTRODUCTION.

Dans la zone préconisée pour l'expértmen­
-tation maricole en vraie grandeur de production de cre-
-vettes (voir l1ariculture dans la région èle gans, par
M. ROSSIGNOL, Directeur de Recherches - Océanographe ­
ORSTOM - Cote 015 - Cayenne), l'une des préoccupations
oajeures est de savoir si le cordon sableUJ{ du littoral
actuel pouvait ~tre considéré comee assez stable.

lJous avons donc, dans ce but, observé
deux séquences orientées lITlli - SSW de part et d'autre
du "goulet" permanent situé dans la partie nord-est du

carais ; ces séquences partent du rivage et aboutissent
dans le marais côtier en retrait du cordon sableux.

BI METHODE OPERATOIRE.

Partant du rivage actuel ou du "eud-flat"
(dépôt argilo-limoneux actuel, vase Dolle du littoral),
nous avons traversé la lentille sableuse en exécutant des
sondages à différents niveaux. Les deux séquences se ter­
-cinant dans le marais. Iloua avons utilisé la sonde et les
fossés quand la lentille sableuse était trop épaisse.

cl RESULTATS.

Séquence nO 1 : à l'OUEST du Goulet. Au niveau du

cacp AZTEQUE 5.

Le schéoa nO 1 nous nontre la séquence des

forcations observées. Le sondage BR 4 à travers la plage
sableuse nous révèle l'existence d'un niveau tourbeux de
30 à 40 co. d'épaisseur en Doyenne sur.oonté par les sables
actuels avec classement granulooétrique (les plus gros se
trouvant à la base) et surnontant le niveau Q 4 (argile
bleue de DEllERARA) •
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La séquence est la suivante :

Partant de la oer, on a successivement :

un niveau tourbeux de 40 co. d'épaisseur en
coyenne suroontant directecent le niveau argileux plus ou

coins compacté Q 4.

un dépOt de faible épaisseur (inférieureà 2 c~.)

de vase Golle actuelle su~ontant la tourbe.

la lentille sableuse, reposant co~e l'a contré
le sondage BR 4 sur le niveau tourbeux.

- l'étang cOtier (eau libre ••• marais proprement dit),
dont le fond est constitué par un faible dép6t de vase oolle
(2 Cg. environ), en certains endroits absent, reposant sur
un horizon tourbeux surmQntant lui-o@oe la série de

DEI1ERARA. Q 4.

Donc, de part et d'autre du cordon sableux, on retrouve
ici un horizon tourbeux ancienneoent constitué.

Aux fortes marées de vives éaux, ce cordon sableuz
est constacoent balayé par les eaux de cer et nous avons
pu assister à la création de véritables chenaux d'accnée
des eaux de cer dans le Darais. Le cordon de sable dans
cette partie OUEST du Goulet, présente tous les indices
d'un déplacecent et d'un reoanieoent actuel. LES PBElJotillNES

SEDU1ENTOLOGIQUES ET NORPHOLOGIQUES JOOONT ICI THES RAPIDE­
-1-illNT ET SOl-J"T DECELABLES A. Lt ECHELLE EruEAII:m. La cocparai-
-son des photographies aériennes prises en 1956 et 1965

montre dans la région d'IRACOUBO - ORG~'uœO le recul du
front ~e cer sur près de 10 ko en 9 ans (M. I4ISSET. Rapport
explicatif de la carte pédOlogique IRACOUBO - ORGAlffiBO).
Ici, c'est le contraire, le cordon sableux est déplacé vers
l'intérieur du carais.
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Séquence n D 2 : à.l'EST du Goulet. (schéwa nO 3).

Cette séquence nous percet de constater l'absence du
niveau tourbeux sous la lentille sableuse d'autre part beau­
-coup plus épaisse (profil BR 5) et supérieure à 110 cn. en
coyenne. Seule une frange d'accumulation organique de 5 CD.

d'épaisseur environ a pu être cise en évidence. Le schéDa
nO 3 illustre les différentes fometions observées à ce ni-
-veau.

L'absence de niveau tourbeux sous le cordon sableuz tend
à prouver qu'il serait antérieur à la foroation tourbeuse re­
-trouvée en retrait du cordon sableuz au niveau des étangs
côtiers; cette lentille sableuse serait d'autre part rela­
-tivecent plus stable si on se réfère à l'épaisseur de cette
dernière.

Nous n'avons jaoais assisté dm~s cette partie EST du
Goulet à l'invasion des eauz Darines par-dessus la plage
sableuse. La présence aux basses Darées d'un "oud-flat" très
icportant (il s'étend sur près de deux kilooètres, dans cette
partie est) téooigne d'un alluvionnement Darin et d'une aédi­
-oentation beaucoup plus icportante dans cette zone qu'à
l'ouest du goulet.

AU Ï'ITWAU DU GOULET.

En reDontant le Goulet dont la largeur à
l'estuaire est de 35 oètres environ, on constate qu'il
prend naissm~ce à partir d'un faisceau de branches rani­
-fiées, dont les eaux sont issues des narais. A chaque
"tête de crique" au niveau du marais, on constate un
phénooène d'érosion particulièreoent ioportant. Il convient
ici de distinguer deux zones d'influence principales :

L'une regroupant le faisceau de criques dont les
eaux sont issues des savanes hautes herbeuses à TYPHACEES
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et CYFERACJJlES dans la partie EST et EST-SUD-EST du Goulet
et des carais c6tiers et sub-c6tiers et dont les eaux sont
douces.

L'autre regroupant les autres criques dont les eaux
d'scenée aépendent essentielleoent des eaux de ner en­
-vahissant périodiqueQent le marais aux fortes oarées.
(eaux sauoâtres).

Le phénooène d'érosion régressive est spectaculaire et
aux Darées basses, il s'agit de véritables cascades
(de l'ordre de 2 oètres de hauteur), analogues à tous
points de vue aux petits "sauts" observés sur les cri­
-ques de l'intérieur de la GUYAl~.

Cette érosion a pour origine plusieurs facteurs dont les
deux principaux sont :

La différence de niveau aux narées basses entrn,
les ealL~ du Darais et celles de l'océan.

La présence d'une discontinuité extrêoenent
brutale entre les horizons des profils des
cols dans le narais au lieu du phénonène.

Le diagraooe schénatique nO 4 nontre les différents
horizons observés.

L'origine du phénoüène tient à l'existence d'un niveau
argilo-liooneuz ( Q 4) ioperoéable sous un horizon orga­
-nique (tourbe fibreuse) épais (30 - 40 cn.) ~iltrant

librenent les eaux dès que la couche oolle vaseuse (recon­
-tée biologique, dépôt actuel) qui la recouvre et qui
n'excède pas 2 en., se trouve enlevée soit par les$1vage,
soit par les eaux d'infiltration dans les trous et galeries
d'activité biologique (trous de crabes).

Les eaux issues soit des saV3nes hautes (eaux douces et
chargées en oatières organiques en suspension en solution
et pseudo-solution), soit du uarais (eaux sauoâtres), dé­
-capent la couche de vase colle recouvrant la tourbe ;



BLOC DIAGRAMME SCHEMATIQUE DU NIVEAU D'EROSION. .
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l'activité biologique joue un r6le très ioportant à l'origine
du phénocène. Aux oarées basses, le courant se fait violent;
profitant de la discontinuité brutale entre les deux fo~a_

-tions, les eauz de ruisselleDsnt au niveau du Q 4 tendent
à Dorceler le niveau tourbeux. De gros blocs de tourbe sont
ainsi entratnés par les eaux vers la cer et sont retrouvés à

l'ouest du goulet sur le cordon sableux.

~mus VOYONS HAL COI-fiJ1ENT Cl!: PHElJONENE POURP..A S'ARRETEE

NATURELLmlŒNT. Il jouera tant que l'influence du batteDent
due 8tlZ narées se fera sentir et se continuera dans le do­
-caine d'existence de ce niveau tourbeux ancien. La vitesse
du recul des cascades par érosion régressive est fantastique.
Elle serait de l'ordre de 50 nètres par Dois, (évaluée à
l'aide de repères fixés sur le cordon littoral), pendant la
granàe saison des pluies.

En ce qui concerne le cordon sableux situé à
l'est du goulet, le recul d'érosion se fait parallèlèoent
à la lentille sableuse. Cela tient essentielleoent au fait
que plus on se rapproche de la plage, Doins l'épaisseur du

niveau tourbeux est épais et plus ce dernier se trouve rela­
-tiveoent stabilisé par oélange de la fraction sableuse et
argileuse avec la tourbe.

Nous ne pensons donc pas que ce phénonène puisse
avoir actuelleoent des conséquences en ce qui concerne la
stabilité du cordon sableux à l'EST du goulet.

Il n'en est pas de n~De en ce qui concerne la partie
ouest de ce dernier, où la présence de l'hori20n organique
de 30 co. d'épaisseur sous la lentille sableuse peut percettre
àu phénooène d'érosion régressive de jouer en se rapprochant
du cordon sableux et de provoquer localenent con effondre­
-rJent~

Nous attirons l'attention des pronoteurs sur l'exis­
-tence de ce phénooène particulier dont les conséquences, si
on n'y prenait garde, risqueraient d'~tre graves au niveau
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des bassins d'élevage artificiels. Un bassin téooin étant
en effet prévu, dont seul le jeu aes earées règlerait l'en­
-trée et la sortie des ea~~ et des organisnes. En établissant
artificiellenent une discontinuité au niveau des horizons par
le creusecent du bassin, le risque involontaire de créer un

départ au processus d'érosion signalé n'est pas à écarter.
Hous avons suggéré (coJ:lOunication verbale à I·~. ROSSIGNOL)
de "canaliser" ce phénocène d'érosion au cas où les risques
d'entralneoent des digues des bassins se feraient jour.

Hous teroinerons cet aperçu par la présentation
d'une coupe schénatique générale pédo-Géooorpho-5édioentologique
EIrE-Hml du subIittoral Guyanais.
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COUPE SCHEMATIQUE 'PEDO.GEO.MORPHOLOGIOUE. ENE .VlSW DU SUBLITTORAL GUYANAIS

AU NIVEAU DU CAMP AZTEQUE1(Savane SARCELLE) .
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PROFILS TYPES:

BR 1

7

Lieu : Savane Sarcelle , à la tête d'une des criques du

goulet.

Géologie : Argile de la série de Decerara bleue (Q 4).

Iiorphologie : Marais,eau libre ; Niveau d'éroSion régressive
avec cascades

Vég6tation : Iresina. Pourpiers.

Description du profil :

o - 50 co. : Horizon tourbeux. Hatière organique
brute, sans odeur particulière. Lessivée.
Non salée au godt. Couleur brun-noirâtre.
Quelques sables grossiers dans le niveau
tourbeux.
Transition distincte.

50 -100 ccJ : Horizon gris-bleu argilo-liconeux à

gaines jaunâtres et rouilles. ~pernéable­

Massif - Collant~

Classification proposée : Sol peu évolué d'apport hydro­
-corpue à hydrooorphie totale
et percanente, à couche de
"pégasse" noyenneo.ent épaisse
(50 cn.) sur argile àe la série
de DEHERARA (Q 4).

Prélèveoents : BR 1
BR 2

BR 3

o 20 CD.

30 - 50 co.
60 - 80 CC.
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BR 3

Lieu: En face du caop Aztèque 5 ; de l'autre c~té de la
cascade, dans un cordon d'Avicennia

Description du profil :

En surface : ~au libre sur 2 CD. environ, entre les
Paspallun et les Pneuoatophores de palé­

-tuviers.

o - 3 cn. : Argile bleue, fluide, collante, plus ou
Doins riche en fibres végétales. Ioper­
-oéable.

3 -25 CD. : Tourbe fibreuse - Brun-noirâtre. 11stière
végétale brute. Odeur de racines de palé­

-tuviers pourries - huoide - gorgé d'eau ­
quelques sables grossiers dans la tourbe.
Transition distincte.

25 -100eo. : Argile gris-blene - cassive - conpaote
calléable - consistance de beurre ­
Iope:rrnéable.

Classification proposée : 801 peu évolué d'apport,
à hydrooorphie tot~lo et
peroanente à horizon organi­

-que (Pégasse) de coyenne
épaisseur sur argile bleue
nmillP..&:i.A Q 4.

Prélèveoents ••

BH 31 0-3 CD.

BR 32 10 -20 CD.

BR 33 60 -80 co•
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PROFIL BR 4
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